
LA COMPLAINTE 197 

En 1828, — au cours d'un hiver rigoureux, — un riche 
négociant de Lyon, M. Vincent Million, habitant rue de 
l'Arbre-Sec, disparut dans des circonstances particulière
ment tragiques. 

M. Million avait été enlevé en allant, — à six heures du 
soir ! — chercher son jeune fils au collège ; l'audace de ses 
agresseurs s'explique par ce fait que la neige, tombée en 
grande abondance, rendait peu fréquentées les rues de la 
ville éclairées d'ailleurs, — à cette époque, — d'une façon 
très insuffisante. 

L'événement est relaté tout au long dans une Complainte 
ayant pour titre : Complainte fort touchante touchant l'enlève
ment de M. Vincent Million par le sieur Poncet condamné par la 
Cour d'assises de Lyon à vingt ans de travaux forcés. 

Voici comment débute ladite complainte : 

Lyonnais et Lyonnaises 
De tout âge et de tous rangs 
Vous serez assez contents, 
Même vous serez bien aises 
De savoir la soustraction 
Qu'on fit de Vincent Million 

Sousla^voûte du Collège 
Par un soir froid d'hiver 
Le temps étant très couvert 
Et le sol aussi de neige, 
Le sieur Poncet s'embusquait 
Vers h droite sur le quai. 

Trois chenapans se jettent sur M. Million; pendant que 
deux d'entre eux leligottent pour le mettre hors d'état de se 
défendre, le troisième à l'aide d'un bâillon : 

Lui ferma la bouche, hélas ! 
Afin qu'il ne l'ouvrit pas. 


